
..L SITUATIOR.
ýÏ Le Conseil Législati de la 1tý to

Province de Québec ayant re-
fusé les subsides par un voteM. y
de 15 contre 7/, il s'en est suivi butiSen hu

un ;cie ministérielle qui eu euii t u
dure depuis deux mois, maisLeL-ueniGoer
que le bon esiprit des hommes
modérés ne saurait tarder à nu,- ohz ap
faire bientÔt cesser. po ý,-ser. %

Son Honneur, le liegteggt ben ul pgie
gouverneur, voulant agraec ü,e :oérys
justice et imprilt envers pass aebe te
tous lespi poiiues, toutnovax
en remphsat ses devoirs en- 'hn eseI s
vers la Reine et envers le peu- uor'u ý4 li
ple de la provincede Québece.Y 

Poica cru devoir laisser aux honi--etpsdmn
me pliiues le soin d'êtidier n e

ensemble le meillu ~'Moyen e lsId è u
qu'il y aurait ',d dans

escirconstances fâheuses où
se trouve actuellement la eMmnlsafar
province, pour faire cesser cet
embroglio. Sý* vuor pr

Comme il appert qu'aucune'MU] cacte
démarche importante n'a été
ne téentre lesa der Cambres
législatives, sumvant le ySu
exprimé par Son Honneur carmn apééec orprpcïerionbed d. on uçrpu udans son nessage lu le et air t' sauéféen e pou pesetierisealedo .d oseptembre au Conseil législal auxssei
tir, on nous informe que Son appel soit fait tes années du ihiist-e de aPOI iHonneur aurait fait mander LeLieutenant - Gouvemeuer- l'hon. M. Joly ne nous precoüe nb"ome ceaels diver chefs plitiqe de Ladissolution ne saurait avoir guère d'avoir confiance enlilaaedtctýéeni'ncw
la proan c a fib n de cromr iner leuguapd il n' a pas de gr.a pour la conduite des affaires airemn t bi atie

exiteëelm etÎ on ý tqeen jel publiques. Ce nest ýas e-'6

cos tuI io el. selont 'epi
commetituionelsaitpspu voir. Or, dans le cas présentý au commencement de -son rè- ýléguilibr el hmý,snSon Honeu dl e décgideras ceu je n ,y vois aucune raison sutfi gyne, ni même les deu ixrc d

qun Hont neur, de décavanta- .ante peut accorder la dissolu. obtenues plus tard que roi rl Eà ,s ue et
( peu t êur e j se o v n a t pp os e Cpend n t e u t se fattr da vi po rsia 8d È Î I ý U p y i

tr o u v e l'a v a n tia g e o n la j u s tic e gb he q i q e .r; i P s à i a i e l V o r 4 sa e-e spour la province, le Fantasque semib 'à ié Je M-H n'iur sr lsprrote dex hrè.Iy aa été invité à se trouver au ,No .1é,1enfaedunnitid 'mileudecete rilane s-taill enfcdu 8r st,à exerber, inais je crois possi- sieurs ur cniraonsmle de cei brlant s d par le chef de t'Opposi- ble la formation d'un ministère qui demadrt-n é espourlée deir lmius erlt s ir on deSa Majesté 1llhon.» M.' capable d'administrer les affai- attention -rrp or ads
rapraat la ré-Ouvertur règne dansU lasemblée etrr à une dssolution. al oyýe i ot umoisCanpý l 8 ec l'on semble auss morne que Le Lieutenant -guent y

c ux qu.dflndne cort- Ah ! ah!.....'yverrai pe ouelavler

soun Honneur occupé efùmie otlafnêtre. Un re- Un troi sième group, qu'on C's otbenMsiusjLeuil. gàrd'-,d.,sespér, du premier -ne soupçonnait guère devoir vi otpsre teln
présentem e uoimnt beau à gsouied bn er qu é e ds reu pas denssn ls Alos1a eotvoir. il n'est cependant point inonder l'àme du chefde Pop altsniO gde hornheur sans mélange : un position qui, en ce moment ,re- r= ben des quer es, des 'ertr: mota bounommnu l'appel!1 Quoi- lève sa chevelure soyeuse d'une mots piquai -eilpointepse"i hon. M. JOtv, main) tandis que le bras droit ou moinis obtusesde qua L-undvi aroiue iparlat an de ses colle- s'appuie sur- le dos renversé prises de cheveux, 4tii ne fi ýrant l'AtOtés.l

gus au r e engÇa lque d'une chaise. A ses cÔtés on saient gère, on a fii eparmise àJIéte
Po r a dr e e tii8 c -cri seon aî r e s coll g e 1om r i dre q e tut cla n

té en dsoltin de lan. déou bohtvl Tarte, :de laet que si 'oni ne voulait point
une dsoutnan -e GouChaerhe.lne autres. voir la province en g mlôt

Pra ue tif a vol87vu Con. Ch'apea Jeaussi crfi todheiex uplaee

n'oi.. JoIW-Aas. doute ; que nul ministère ne doit con- qu'i fllaitaussi des actes dena* ome 'OI ned là, seiller une dissolution, à l'heu- dévouemt. Ce gi.uDe seýü Pa'prvic da pu m diquer assez re actuelle, à moins d'avoir une blait être présid& ap Iio. M.le rtu


